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               Bienvenue à Recycl’eau, 
        Le réseau d’assainissement de  
    Ressons le Long c’est : 
 
  - 6150 mètres de tuyau gravitaire en grès 
  - 1600 mètres de tuyau de refoulement 
  - 270 branchements 
  - 6 postes de refoulement 
  - 40 semaines de travaux 
 
  



 

Les eaux usées sont les eaux "salies" par l’activité domestique : eau de vaisselle, chasse d’eau, etc. Elles sont traitées                              
par la station d’épuration. 

L’évacuation des eaux usées 

Chaque habitation produit des eaux usées qui doivent être évacuées conformément à la                    
réglementation. Sur le territoire de Ressons le Long il existe un réseau séparatif, c’est-à-dire qu’il y a 
un réseau spécifique pour recevoir les eaux usées (eaux vannes + eaux ménagères) et un autre       
réseau pour collecter les eaux pluviales. 

Détails sur le fonctionnement d’un réseau d’assainissement Eaux Usées (E.U.) 

Le cheminement des effluents est beaucoup plus complexe qu’il n’y paraît avant d’arriver à la station de traitement des eaux usées.         
Sur Ressons le Long, le réseau E.U. s’étend sur près de 8 km (données à fin 2009) et comprend 6 postes de refoulements.                        
Les canalisations sont en grès de diamètre 200mm. 

Même si la majeure partie du réseau est gravitaire (écoulement des effluents sous l’action de la gravité), des postes 
sont nécessaires localement pour relever ou forcer le passage des effluents 
lorsque la seule action gravitaire n’est pas applicable ou n’est pas suffisante 
(pente trop faible des réseaux par exemple …). 

Ces postes de relèvement ou de refoulement (selon      
les types) doivent être entretenus régulièrement et 
sont très sensibles à la présence d’éléments      
indésirables dans les eaux usées (lingettes non 
biodégradables, graisses…). 
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            Les gestes à proscrire ! 
     Certains éléments ne doivent pas  
    être jetés dans les réseaux car ils    
           en perturbent fortement le  
                    fonctionnement :  
  lingettes, graisses / huiles, solvants,    
           peintures, médicaments … 
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           Les eaux usées traitées  
       sont rejetées dans le ruisseau    
    passant à proximité de la ferme 
  de POULANDON.  
      Ce ruisseau rejoint l’Aisne. 

Qu’est ce qu’une STation d’EPuration 
(STEP) ? 

Une station d’épuration permet de traiter les 
eaux usées collectées par les réseaux      
d’assainissement Eaux Usées (EU) , et de   
rejeter des eaux en grande partie dépolluées 
des éléments indésirables, et donc conformes 
à la  réglementation. 

Les rejets d’Azote, de Phosphore, ou encore 
de matières en suspensions sont fortement 
réduits par rapport aux eaux usées brutes 
avant traitement.  

L’impact des rejets sur l’environnement est 
donc fortement réduit. La commune de      
Ressons le long possède une station          
d’épuration rustique qui permet de traiter les 
eaux usées. 
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Les tests à la fumée, qu’est ce que c’est ? 
 

 Des campagnes de tests à la fumée sont réalisés régulièrement afin de détecter les mauvais 
branchements sur le réseau d’Eau Usées (EU). 

L’injection de fumée dans le réseau d’assainissement EU permet donc de détecter les       
gouttières ou grilles diverses (de parking ...) qui ne devraient pas être raccordées dessus. 

Une gouttière ou une grille par lesquels de la fumée s’échappe lors des tests est raccordée au 
mauvais réseau. 

La mise en conformité des branchements particuliers 

Avoir un réseau séparatif induit que chaque habitation en zone        
d’assainissement collectif doit raccorder ses eaux vannes et         
ménagères sur le réseau d’assainissement eaux usées. C’est une 
obligation précisée par le Règlement Sanitaire Départemental de 
l’Aisne, par le Règlement d’Assainissement de Ressons le Long, 
et le code de la santé publique (Article L1331-1 à 4). 
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      La séparation des eaux est              
    indispensable au bon fonctionnement   
du système car le réseau d'eau usées est   
incapable de faire face aux débits pluviaux.  
    De même, la station d'épuration si elle       
  devait être dimensionnée pour le débit de   
         pointe pluvial serait énorme, et                  
          économiquement inacceptable. 



Le temps du cloaque 
Attachant une grande importance à la qualité de l'eau les Romains ont construit des aqueducs, des thermes, des égouts 
et des latrines. 
Une ville romaine était d'abord bâtie sur l'établissement de ces services d'évacuation, qui avec le temps furent couverts 
et enterrés pour des raisons d'odeur et de salubrité. 
 
Au Moyen-Age, tous les déchets domestiques solides et liquides sont jetés dans la rue et dispersés au hasard. Pour se 
protéger des chutes d'immondices divers, les plus riches utilisent un carrosse. Les gens aisés utilisent la chaise à      
porteur pour ne pas salir leurs chaussures ou le bas de leur vêtement dans le cloaque que sont alors les rues. 
Cette situation dure globalement jusqu'au XVIIIe siècle. Les épidémies en ville sont fréquentes : peste, choléra et typhus 
tuent des milliers de personnes chaque année en Europe. 
 
Des égouts pour assainir les villes 
C'est lors de la seconde moitié du XIXe siècle que s'élabore la conception moderne de l'assainissement. John Snow    
découvrit la véritable origine du choléra lors de l'épidémie de 1854 à Londres. Le mouvement hygiéniste, né en           
Angleterre, préconise alors de collecter les eaux urbaines et de les mener, par des canalisations enterrées, jusqu'à des 
sites de rejets en milieu naturel.  C'est l'importante contamination de Londres, en 1858, qui amène ensuite le              
gouvernement à décider de la construction du réseau des égouts de la capitale anglaise. 
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De l'assainissement des villes à l'assainissement de l'eau 
Les villes ont été assainies par la réalisation de réseaux d'égouts destinés à recevoir et à transporter l'ensemble des eaux, y compris les 
eaux de pluie. Le tout à l'égout est donc un réseau unitaire aux larges dimensions qui a amélioré les conditions de vie des villes et qui les a 
protégées des inondations. 
La croissance continue de l'urbanisation (accroissement démographique et développement industriel) a engendré une dégradation           
importante des milieux naturels qui se trouvaient en aval des sites de rejet de ces réseaux. La nécessité d'assainir les eaux usées des villes 
avant leur restitution au milieu a donc fini par s'imposer. 
On est alors passé d'une logique de l'éloignement de l'eau usée à une logique de collecte et de traitement de cette eau. La France compte 
aujourd'hui environ 250 000 km de canalisations d'eau usée qui drainent 50 millions d'usagers. Le taux de collecte est estimé à environ 
70%. 
La loi de 1964 relative au Régime et à la répartition des eaux et à la lutte contre leur pollution a permis la création des Agences financières 
de bassins, qui sont devenues les Agences de l'eau. Cette loi de 1964 a été renforcée par la Loi sur l'eau de 1992 qui transpose en droit 
français la Directive européenne du 21 mai 1991 relative au Traitement des eaux résiduaires urbaines. 
 
Réseaux séparatifs ou unitaires  
S'il est relativement facile de prévoir et de contrôler les volumes d'eaux usées domestiques, il en va différemment des eaux pluviales.  
Les réseaux unitaires évacuent dans les mêmes canalisations les eaux usées domestiques et les eaux pluviales. Ils cumulent les         
avantages de l'économie (un seul réseau à construire et à gérer) et de la simplicité, mais nécessitent de tenir compte des brutales            
variations de débit des eaux pluviales dans la conception et le dimensionnement des collecteurs et des ouvrages de traitement. 
Le fonctionnement de stations d'épuration est mis en difficulté en cas de fort épisode pluvieux qui dilue les effluents à traiter. 
Les réseaux séparatifs collectent les eaux domestiques et les eaux pluviales dans des réseaux différents et séparés. Ce système permet 
d'éviter le risque de débordement d'eaux usées dans le milieu naturel lorsqu'il pleut. Il permet aussi de mieux maîtriser le flux et sa    
concentration en pollution et de mieux adapter la capacité des stations d'épuration en conséquence. 
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L’eau, ça sert à boire, à se laver, à se baigner. (Mathieu ) 
 

Ça sert à arroser les plantes, le gazon et puis surtout à sert à aider la nature, 
pour qu’elle vive. Parce que sous la terre, il y a de l’eau. (Lucie) 

 
Si il y a des usines près d’une rivière, ils peuvent des fois lâcher des choses dans l’eau. Et la rivière, après elle est polluée. (Victor) 

 
L’eau, ça sert aussi à fabriquer des choses comme les maisons, pour que les briques tiennent bien. (Annouk) 

 
L’eau, il ne faut pas la gaspiller, parce que si on n’a plus d’eau, on peut mourir. (Lucas) 

 
De toutes façons, si l’eau part, même si on trouve autre chose à boire, on ne pourra pas vivre. 

Parce que sous l’eau dans la terre, il y a de la lave. Et si il n’y a plus d’eau, la lave va remonter. (Killian) 
 

L’eau, ça peut servir aussi à remplir les piscines. (Gabriel) 
 

L’eau, on en trouve dans les bouteilles. (Nathan) 
 

C’est de l’eau de source dans les bouteilles. Dans les robinets, c’est de l’eau normale. (Lucie) 
 

Avec quoi, l’eau est fabriquée ? (Léa) 
 

En tout cas, les animaux de la mer ont besoin d’eau pour vivre. (Capucine) 
 

Oui, comme les baleines. (Dylan) 
 

L’eau, ça sert à faire du tonnerre. Parce qu’avec le soleil, l’eau s’en va dans les airs, et si elle rencontre de l’eau froide, ça fait du tonnerre. 
(Assia) 
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